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LECTURES  

Rm 8,31b-35.37-39
Si Dieu est pour nous, qui sera contre nous ? Il n’a pas épargné son propre Fils, mais
il l’a livré pour nous tous : comment pourrait-il, avec lui, ne pas nous donner tout ?
Qui  accusera ceux que Dieu a choisis  ? Dieu est  celui  qui rend juste :  alors,  qui
pourra condamner ? Le Christ Jésus est mort ; bien plus, il est ressuscité, il est à la
droite de Dieu, il intercède pour nous : alors, qui pourra nous séparer de l’amour du
Christ ?  la  détresse ?  l’angoisse ?  la  persécution ?  la  faim ?  le  dénuement ?  le
danger ? le glaive ? Non, car en tout cela nous sommes les grands vainqueurs grâce à
celui qui nous a aimés. J’en ai la certitude : ni la mort ni la vie, ni les anges ni les
Principautés célestes, ni le présent ni l’avenir, ni les Puissances, ni les hauteurs, ni les
abîmes, ni aucune autre créature, rien ne pourra nous séparer de l’amour de Dieu qui
est dans le Christ Jésus notre Seigneur.

Jn 12,24-28
Quelques jours avant la Pâque, Jésus disait à ses disciples : « Amen, amen, je vous le
dis : si le grain de blé tombé en terre ne meurt pas, il reste seul ; mais s’il meurt, il
porte beaucoup de fruit. Qui aime sa vie la perd ; qui s’en détache en ce monde la
gardera pour la vie éternelle. Si quelqu’un veut me servir, qu’il me suive ; et là où
moi je suis, là aussi sera mon serviteur. Si quelqu’un me sert, mon Père l’honorera.
Maintenant mon âme est bouleversée. Que vais-je dire ? “Père, sauve-moi de cette
heure” ? – Mais non ! C’est pour cela que je suis parvenu à cette heure-ci ! Père,
glorifie ton nom ! » Alors, du ciel vint une voix qui disait : « Je l’ai glorifié et je le
glorifierai encore. »

+

Église Notre-Dame de la Nativité, Saverne, mercredi 4 avril 2018

Chère famille, chers amis, chers frères et sœurs dans le Christ,

« Là où moi je suis, là aussi sera mon serviteur. » Annette nous a quitté pendant les
Jours Saints, au moment où la liturgie de l’Église nous invitait à suivre Jésus dans les
dernières étapes de Sa vie terrestre, dans Sa Passion, dans Sa mort sur la Croix. Oui,
Annette a littéralement suivi Jésus dans Son mystère, c’est pourquoi, dans ces jours
où nous célébrons la Résurrection du Christ, notre prière se veut pleine de lumière et
de confiance. Là où Jésus Se trouve, victorieux, là aussi elle Le rejoindra.

Saint Paul nous disait tout à l’heure : « Rien ne pourra nous séparer de l’amour de
Dieu qui  est  dans le  Christ  Jésus notre  Seigneur. » Alors  que nous avons médité sur
l’amour immense que Jésus nous a manifesté, dans Sa Passion, nous pouvons donc



accepter de Lui confier Annette dans ce mystérieux passage. Il l’a tant aimée, et elle a
tant essayé de répondre à Son amour, que ce lien entre eux ne peux certainement pas
défaillir. Son amour est plus fort que tout, plus fort même que la mort : bien sûr, vous
tous  qui  lui  étiez  proches,  vous  lui  portiez  et  portez  toujours  un  amour  et  une
affection immense. Mais en cette heure du grand passage, il nous faut nous tourner
vers cet amour plus grand, plus primordial, cet amour du Seigneur qui nous a créés et
qui veut nous sauver.

Peu avant de vivre Sa Passion, Jésus avait donné une belle image pour aider Ses
disciple à comprendre les événements. « Si le grain de blé tombé en terre ne meurt pas, il
reste seul ; mais s’il meurt, il porte beaucoup de fruit. » Une comparaison bien de saison,
alors que nous voyons autour de nous, en ce début de printemps, la nature qui se
renouvelle. Dans Sa mort et Sa Résurrection, Jésus a montré au plus haut point la
fécondité de l’amour. Il nous a tant aimé, que Son amour a brisé la mort. Sa vie
donnée sur la Croix, elle n’est pas erdue, bien au contraire : par la puissance de Sa
Résurrection,  Il  nous  la  donne  désormais  en  partage,  au  travers  de  la  foi  et  des
sacrements.

Par son baptême, Annette était intimement unie à Jésus, et elle a su vivre avec lui
ce mystère du don. Don généreux envers son époux, sa famille, don généreux dans
tous les petits services qu’elle aimait rendre. Tout cet amour qu’elle a reçu et partagé,
il ne peut pas passer. Il porte et portera encore beaucoup de fruit, jusqu’à ce que nous
retrouvions Annette dans le Royaume. Pour tout cet amour, nous voulons remercier
Annette,  remercier  le  Seigneur  qui  nous  l’a  donnée,  rendre  grâce  en  chantant
vraiment au fond de notre cœur l’Alléluia de Pâques.

Dans cette célébration nous voulons également accompagner Annette de notre
humble prière, car nous pouvons mystérieusement intercéder pour elle. Demandons
que l’amour du Seigneur la purifie de toutes les blessures, et de toutes les traces du
péché qui pourraient encore obscurcir son cœur, afin qu’elle entre bientôt dans la
lumière et dans la joie de Jésus.

Nous allons ensemble célébrer l’Eucharistie, le Sacrifice du Christ. Jésus nous a
demandé de prier ainsi, lorsque nous nous rassemblons, pour nous faire sentir toute la
puissance de Son amour pour nous. Il Se rend vraiment présent sous les signes du
pain et du vin, c’est toute Sa vie qu’Il nous offre et qu’Il offre au Père, comme Il l’a
fait du haut de Sa Croix. Notre prière s’unira à cette offrande du Christ, pour Annette,
et pour tous les défunts qui nous sont chers.

Prions donc avec ferveur et  avec confiance,  mais aussi  avec espérance – car
Jésus-Ressuscité est bien auprès de nous. Essayons donc de goûter cette paix et cette
joie dans l’espérance : au terme de notre chemin, c’est une plénitude de joie que Jésus
a promise à tout ceux qui Le suivent, une joie que le monde ne connaît pas et que
personne ne pourra jamais nous enlever. AMEN.
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